
L’AGROÉCOLOGIE DANS LES FILIÈRES 
AGRICOLES FRANÇAISES

76%
66%

déclarent implanter des couverts végétaux 
d’interculture pour réduire le risque lixiviation

déclarent utiliser dans leurs rotations 
des couverts d’interculture contenant des 
légumineuses

ROTATION
Les pratiques de

52%

38%

déclarent utiliser un 
outil de pilotage 
de la fertilisation

déclarent faire de la 
modulation 

intra-parcellaire

Le potentiel 
de rendement

Le taux de 
protéines

La résistance 
aux maladies

LES PRINCIPAUX CRITÈRES DE CHOIX

LE CHOIX DES VARIÉTÉS
36% déclarent semer des mélanges 

de variétés dans leurs parcelles

UNE AUTRE MANIÈRE DE PRODUIRE
• EN LIMITANT LES INTRANTS
• EN REVENANT À PLUS D’AGRONOMIE
• EN PRIVILÉGIANT LES INTERACTIONS BIOLOGIQUES

MAIS PLUS DIFFICILE À METTRE EN PLACE
• COÛTS ET PERTES DE REVENUS
• TEMPS ET PÉNIBILITÉ

QUI RESPECTE DAVANTAGE
• L’ENVIRONNEMENT ET LA BIODIVERSITÉ
• LES SOLS
• LES HOMMES
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S 93% 47%
déclarent utiliser des 

produits de biocontrôle
déclarent adapter leurs 
pratiques de protection 

pour limiter les impacts sur 
les pollinisateurs

Les systèmes [agroécologiques] privilégient 
l’autonomie des exploitations agricoles et 
l’amélioration de leur résilience, en maintenant 
ou en augmentant la rentabilité économique, 
en améliorant la valeur ajoutée des 
productions et en réduisant la consommation 
d’énergie, d’eau, d’engrais, de produits 
phytopharmaceutiques.

ET POUR LES AGRICULTEURS, L’AGROÉCOLOGIE C’EST ?

UNE DYNAMIQUE DÉJÀ LANCÉE...

...DONT LES PRATIQUES VARIENT

33%
déclarent utiliser un outil 

de raisonnement pour 
ajuster les traitements 

selon les pressions

68%
déclarent adapter l’ordre de 
passage dans les parcelles 

en fonction du niveau 
d’infestation

DES DÉFIS À RELEVER

FERTILISATION
Les pratiques de

43% déclarent utiliser des 
légumineuses 
dans leurs rotations

D’IMPLANTATION
Les pratiques

déclarent avoir 
adopté la pratique 
de semis direct de 
blé sous couvert

48%50%

des répondants déclarent avoir 
déjà suivi une formation sur 

l’agroécologie

déclarent avoir déjà évalué les 
performances agroécologiques de 

leur exploitation

déclarent avoir déjà testé des 
changements de pratiques sur leur 

exploitation

1/4 18% 2/3

déclarent réaliser 
des faux-semis avant 
l’implantation de blé 

tendre

déclarent réduire la 
densité de semis pour 

limiter la pression 
maladies

4%

Optimiser et 
équilibrer les flux 

de nutriments
Minimiser l’usage 

des ressources 
sensibles

Contribuer 
au système 

alimentaire local

Promouvoir 
les services 
écologiques

Favoriser 
la diversité 

spécifique & 
génétique

Préserver les 
ressources 
naturelles

L’AGROÉCOLOGIE 
QU’EST-CE QUE 

C’EST ?

Création graphique : Yéléna Dembet
Résultat d’une enquête sur un panel de 100 agriculteurs céréaliers 

représentatifs de la diversité des agriculteurs français

au moins une fois et/ou de manière régulière

Source : Code rural et de la pêche maritime

FREINS IDENTIFIÉS PAR LES RÉPONDANTS

BARRIÈRES ÉCONOMIQUES
Pertes de revenus et de rendements
Manque de débouchés
                  de temps (se former et pratiquer)
                  de ressources (humaines et matérielles)

DIFFICULTÉS TECHNIQUES
Complexité de mise en place de nouvelles pratiques
Accessibilité aux résultats de recherche
Faible communication sur les innovations

FREINS SUR LE TERRAIN
Incohérences entre les obligations réglementaires et la réalité du terrain

LEVIERS À ACTIVER OU DÉJÀ ACTIVÉS, SELON EUX

LEVIERS ÉCONOMIQUES
Compensations financières

Économies d’intrants et/ou temps de travail
Aides à l’achat d’équipement

NOUVELLES FILIÈRES/PRODUITS
Mise en oeuvre de cahiers des charges avec des industriels

Développement de contrats avec des revenus stables et garantis
Produits performants pour les nouvelles cultures

MOTIVATIONS SOCIALES
Attentes sociétales

Fierté du métier


